
  

 

 

 

EDITORIAL  
 

Première expérience de « communauté urbaine autogérée », Huaycán est un projet conçu en 1984 par la 
Mairie de Lima, alors dirigée par le parti Izquierda Unida (gauche unie) : promotrice de la participation des 
habitants, elle a incité la mise en place d’une organisation communautaire pyramidale qui devait favoriser 
la construction de Huaycán grâce à la coordination de ses habitants, et par la suite instaurer une 
démocratie participative locale. Les premiers habitants ont donc occupé l’espace découpé en zones, 
chaque zone étant divisée en plusieurs UCV (Unidad Comunal de Vivienda : unité communale de 
logement), chaque UCV regroupant 60 maisons et possédant un délégué. Un conseil exécutif zonal et 
des assemblées générales des habitants se mettent aussi en place. Ainsi organisée, la population a pu 
établir les services essentiels (électricité, construction de réservoirs d’eau) tout en assurant sa propre 
sécurité en instaurant des patrouilles de surveillance communautaire.  
Cependant, le changement de gouvernement et la montée en puissance du Sentier Lumineux affaibliront 
très rapidement cette organisation communautaire. Le Sentier Lumineux s’infiltre dans les conseils et les 
réunions politiques de chaque zone et UCV, semant la discorde et la peur. Les militaires installent une 
base à Huaycán et mettent en place des interventions répressives qui exacerberont les tensions. 
Huaycán sera le principal théâtre des violences politiques de cette époque à Lima. 
Aujourd’hui, bien que conservant la charpente de l’organisation communautaire d’origine, Huaycán n’a 
pas réussi à rétablir la légitimité de ses leaders, encore associés à des manoeuvres politiques et 
clientélistes. La participation communautaire est faible ou conflictuelle, malgré les assemblées générales 
régulières d’UCV. La terreur vécue à l’époque du terrorisme a laissé bien des séquelles, parmi lesquelles 
figure la méfiance des habitants qui contribue à empêcher leur socialisation. Cependant, le souvenir de 
l’expérience participative est encore très présent chez la plupart des habitants ; c’est un élément essentiel 
à prendre en compte dans tout projet de développement de la zone. 
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� Réunion des directrices Samusocial : les 8, 9 et 10 juin s'est tenue la réunion 
des directrices des différents Samusociaux dans le monde, au siège du 
Samusocial International à Paris. Echanges d'expériences, vécus de mise en 
place de la méthode Samusocial dans différents contextes, renforcement des 
collaborations et des synergies... Merci à toute l'équipe du Samusocial 
International de nous avoir accueillies et guidées pendant ces journées ! 

 
� Départ de Taous : en stage depuis 4 mois au Samusocial Perú, Taous est 

rentrée à Paris présenter son mémoire et suivre la formation des Volontaires du 
Progrès, chez lesquels elle a été acceptée. Nous lui souhaitons bon courage pour 
son prochain poste ! 

 

� Recrutement d'une stagiaire en communication : depuis le 2 août, Yanira Dasso, jeune étudiante en sciences de la 
communication et du développement d’une université péruvienne, travaille à l’élaboration d’une campagne de communication 
pour le Samusocial Perú. Cette campagne a pour objectif de sensibiliser la communauté à plusieurs thèmes de santé primaire 
et à la lutte contre la violence familiale. Elle vise également à diffuser une information sur le service Samusocial, ses objectifs, 
sa gratuité et sa neutralité politique.  
En effet, il est important de souligner l’aspect gratuit du service afin que la 
communauté ne nous confonde pas avec l’une des nombreuses cliniques 
privées et onéreuses de la zone. Par ailleurs, les élections ayant lieu l’année 
prochaine, plusieurs acteurs cherchent à utiliser le Samusocial Perú comme 
atout politique. Il est important de conserver une stricte neutralité politique 
afin de respecter notre engagement apolitique et de ne pas être l’objet de 
manoeuvres électorales. 
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LE SAMUSOCIAL PERÚ 
 

Le Samusocial Perú est une association civile péruvienne, créée le 23 Mars 2004, afin de mettre en œuvre un projet pilote visant à 
améliorer l’accès aux services de base médico-psycho-sociaux des enfants et adolescents vulnérables et des femmes victimes de 
violence familiale, dans les zones reculées de Huaycán, communauté située dans le district de Ate, Lima. Le projet s’articule 
autour d’une unité mobile qui parcourt les rues de Huaycán à la rencontre des personnes les plus vulnérables et d’un centre 
d’accueil où ces personnes pourront trouver refuge et bénéficier de conseils, d’orientation et de consultations médicales et psycho-
sociales. 

 
*S’approcher (traduction du quechua) 

 

L’équipe du Samusocial Perú : 

Angélica Angeles (éducatrice) 

Yanira Dasso (stagiaire en communication) 

Leonardo Enciso (chauffeur) 

María Mendoza (infirmière) 

Edwin Rojas (éducateur social) 

Sandra Tuminy (directrice) 

Madeleine Yancce (infirmière) 

 

Informations tirées du rapport de la Commission de 
la Vérité et de la Réconciliation, qui a enquêté sur 
l’époque du Sentier Lumineux. 

 



    ACTIONS PONCTUELLES 
 

 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

   PROJETS EN COURS 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LA MESA DE CONCERTACION CONTRA LA VIOLENCIA FAMILIAR 
 

Le trimestre précédent, nous vous parlions du dossier élaboré par la Mesa qui demandait la 
nomination d'un psychologue au Module de Justice de Huaycán afin de pouvoir concrétiser 
les plaintes pour violence psychologique. Ce dossier suit son cours dans les couloirs du 
Ministère correspondant (Ministère Public), et les organisations de la Mesa se relaient pour 
effectuer un suivi et poursuivre les actions de lobbying. 
Ce trimestre, la Mesa a amorcé l'élaboration d'une campagne de communication dans les 
zones hautes de Huaycán. En effet, jusqu'à présent, les campagnes de communication sur 
la violence familiale se sont déroulées sur la place centrale de Huaycán, n'atteignant pas les 
familles vivant sur les collines reculées. Il a donc été décidé d'élaborer une série de 
messages significatifs et de les diffuser dans les zones les plus reculées de Huaycán, où la 
violence familiale est très présente. 
 

 
 

R.S., femme de 38 ans, a accouché chez elle la veille, et se trouve en 
mauvaise santé, pâle, sans évaluation médicale. Elle n’a pas effectué 
non plus de contrôle pré-natal. Le nouveau-né, un petit garçon, n’a pas 
reçu d’attention médicale et présente des signes d’hypoglycémie et 
d’infection au niveau de la zone ombilicale. La mère a accouché seule, 
avec l’aide de son époux. L’équipe du Samusocial Perú a 
immédiatement emmené la mère et le nourrisson à l’hôpital afin qu’ils 
y reçoivent les soins nécessaires : l’hôpital a jugé bon de les garder 
plusieurs jours en soins et observation. 
María Mendoza, infirmière. 

C. H. est une enfant de 8 ans victime de violence physique et 
psychologique : sa mère la fait dormir dans la rue. Son père fait 
actuellement les démarches nécessaires pour obtenir la garde de sa 
fille. Celle-ci est très affectée émotionnellement. L’équipe Samusocial 
intervient auprès de l’enfant afin de consolider son estime de soi, 
auprès de la mère afin de l’inciter à mieux traiter sa fille et auprès du 
père pour l’orienter vers le Module de Justice afin de donner cours au 
processus de garde de sa fille. L’équipe les a également orientés vers 
le centre de santé afin qu’elles y reçoivent une orientation 
psychologique professionnelle.               Angélica Angeles, éducatrice. 

HISTOIRES DE HUAYCÁN 
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� Remise des diplômes des cours de formation de 
formateurs de Pompiers sans Frontières France - 
Filiale Pérou : en janvier et février de cette année, 
Pompiers sans Frontières a organisé,  en collaboration 
avec le Samusocial Perú, des ateliers de formation de 
formateurs à la gestion de risques. Ces cours s’adressaient 
au personnel de santé de Huaycán (hôpital et centre de 
santé) qui avait suivi préalablement le cours PAS (Protéger 
– Alerter – Secourir) de Pompiers sans Frontières.  

Parmi les quelques 64 
personnes formées à la 
méthode PAS, 27 sont 
devenues à leur tour 
formatrices. Afin d’obtenir 
leur diplôme, elles devaient 
par groupe de trois, mener 
un atelier PAS dans la 
communauté de Huaycán 
divisé en trois après-midi. 

C’est ainsi que 233 personnes de la communauté ont été 
formées à la gestion et la prévention de risques et aux 
premiers secours. Le 22/07/05, les 27 formateurs ont recu 
leurs diplômes lors d’une petite cérémonie à l’hôpital de 
Huaycán. 

 

� Equipement des postes de surveillance 
communautaire : la cérémonie de remise des diplômes de 
Pompiers sans Frontières a été l’occasion de remettre aux 
4 postes de surveillance communautaire formés dans les 
zones où travaille le Samusocial Perú, un équipement de 
base, constitué d’un brancard, d’une table rigide et d’une 
petite trousse de soins primaires (bandages, alcool, 
tensiomètre, etc.). Les postes de surveillance 
communautaire ont été formés à l’initiative du centre de 
santé Señor de los Milagros avec lequel nous travaillons : 
constitués d’une ou plusieurs personnes de la communauté 
formées par le centre de santé, ils représentent à la fois un 
poste de premiers secours pour le quartier, un poste de 
santé primaire (mesure de la tension...), et un relais pour 
les équipes Samusocial. Leur équipement fait partie d’une 
stratégie de renforcement des capacités institutionnelles. 

 
� Formation de l'EMA (équipe mobile d'aide) au Module 

de Justice de Huaycán : le 13 juillet, l'équipe a suivi une 
session de formation au Module de Justice de Huaycán, 
afin d’aborder les processus juridiques concernant la 
violence familiale et les abus sexuels. L’équipe a pu poser 
des questions concernant les cas qu’elle rencontre 
régulièrement.  

 

La Mesa de Concertación contra 
la Violencia familiar de Huaycán 
(Table ronde contre la violence 
familiale), est une association 
qui regroupe 15 institutions. 
Elles travaillent toutes avec les 
familles et les enfants afin de 
promouvoir l’élimination de toute 
forme de violence ainsi que le 
respect des droits 
fondamentaux inhérents à 
chacun. 

T.L. est une mère de famille extrêmement 
perturbée par les problèmes de ses enfants. Sa 
fille de 17 ans a subi une tentative de viol de son 
père. Sans estime de soi ni projet de vie, elle vit à 
l’occasion avec son petit ami. Le père, après avoir 
purgé une peine de prison, est revenu chez lui, 
repenti. Mais le fils n’a pas accepté ce retour et, 
en état d’ébriété, a agressé physiquement son 
père et l’a jeté dehors. Le fils, adolescent, se 
drogue. L’équipe du Samusocial Perú a orienté la 
mère sur la façon de communiquer avec ses 
enfants et de les aider à formuler un projet de vie. 
Elle a orienté la jeune fille vers le CEDAPP afin 
qu’elle y reçoive une aide psychologique en 
relation avec la tentative d’abus sexuel dont elle a 
été victime. L’équipe continuera à suivre cette 
famille, afin de la guider dans son estime de soi, 
les modes de communication adéquats, les rôles 
et responsabilités de chacun, et l’utilisation 
correcte de leur temps libre.  
Edwin Rojas, éducateur. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

QUELQUES CHIFFRES 
 

 
Durant ce trimestre d’activités (mars, avril et mai), l’équipe de l’EMA 
a rencontré plus de 630 personnes et traité 550 interventions 
d’urgence médicale et/ou psychosociale, 75% d’entre elles 
concernant des enfants et des femmes. 

 

 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

Nombre de rondes 48 
Nombre de personnes différentes rencontrées 631 

Nombre de fiches médico-sociales remplies 550 

Nombre moyen de nouvelles rencontres par ronde 1.54 
Distribution par âge 

Âge Nb d'interventions % 

Enfants 224 41% 
Adolescents 47 9% 
Femmes (entre 18 et 60 ans) 186 34% 
Hommes (entre 18 et 60 ans) 73 13% 

Personnes âgées 20 4% 

Total 550 100% 

Distribution par cause d'intervention psychosociale 
  Problème Nb d'interventions % 

Violence domestique 108 28% 

Problème de santé mentale (dépressions…) 77 20% 

Orientation assurance sociale 61 16% 

Abandon 32 8% 

Orientation Utilisation du temps libre 30 8% 

Orientation Roles et responsabilités 26 7% 

Abus sexuel 19 5% 

Autre 17 4% 

Indigence 10 3% 

Alcoolisme 3 1% 

Drogue 3 1% 

Total 386 100% 

Distribution par cause d'intervention médicale 

Problème 
Nb 

d'interventions 
% 

Dermatologie 80 19% 

Traumatologie 77 18% 

Toux et fièvre 58 13% 

Pneumopathie 53 12% 

Douleurs (musculaires…) 42 10% 

Gastro-entérologie 27 6% 

Cancérologie 21 5% 

Malnutrition 16 4% 

Nephropathie 13 3% 

Grossesse 7 2% 

Autres 37 9% 

Total 431 100% 

       MAIS ENCORE… 
 

       Dans l’attente d’un centre d’accueil d’urgence 
 

Nous sommes toujours à la recherche d'un terrain pour la construction de notre futur centre d'accueil, recherche difficile car les 
terrains à Huaycán ne sont souvent pas déclarés aux registres publics. Il nous faut trouver un terrain à un prix raisonnable qui ait 
des papiers en règle. Nous pourrons alors entamer la construction, avec le soutien de l'Ambassade de France.  
Nous avons écarté la possibilité d'acquérir une maison car les conditions de financement exigeaient que des tests de structures 
soient effectués sur cette maison, afin de garantir la qualité de sa construction. Or nous n'avons pas trouvé de propriétaire qui 
accepte que ces tests soient effectués avant l’achat de leur maison. 
 
Contexte politique général 
 
Suite à la démission soudaine de l'ancien Premier Ministre, exprimant son désaccord avec le Président de la République, le 
gouvernement péruvien a renouvelé une partie de ses ministres. La Ministre de la Santé, Mme Pilar Mazzetti, et la Ministre de la 
Femme et du Développement Social, Mme Ana-María Romero, ont été reconduites dans leurs fonctions. Dans la pratique, le 
Samusocial Perú conserve donc ses interlocuteurs dans toutes les structures partenaires, en particulier la Direction de Santé de 
Lima Est et l'Institut National de Bien-Être Familial. 
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Nombre d'interventions

Enfants

Adolescents

Femmes (entre 18 et 60
ans)

Hommes (entre 18 et
60 ans)

Personnes âgées

A Huaycán, un moyen de communication fréquent est le haut-parleur, placé sur le toit du local communautaire, dans les 
marchés ou loué par une famille qui en est propriétaire. Offres d'emplois, invitation à la réunion du quartier et petites annonces 
sont ainsi transmises. Les messages de la Mesa seront donc diffusés par ces hauts-parleurs, régulièrement. En attendant, la 
Mesa se réunit le 8 septembre prochain pour enregistrer les messages élaborés par chaque institution, au moyen de radio-
cassettes prêtés par les uns et les autres : la Mesa dispose de peu de moyens, mais rien n'arrête sa motivation ! 

Si l’on additionne les interventions de violence familiale, d’abus 
sexuel et d’abandon, on constate que la violence reste très 
présente dans les zones où nous travaillons (41% de nos 
bénéficiaires). Dans ce contexte, l’équipe a effectué de 
nombreuses orientations liées à l’aménagement du temps libre et 
aux rôles et responsabilités de chacun dans la famille, le plus 
souvent sous forme de causeries, afin d’aborder ou de prévenir des 
situations de violence. 

Visitez notre page Internet : 

www.samu-social-international.com 



 

  

samusocialPerú 
Pq 27 de Noviembre, 482, dpto 8 

San Isidro - Lima - Pérou 
+51 97 41 32 82  

 SSIPeru@telefonica.net.pe 
 
Nom :……………………………………………………… 
 
Adresse :…………………………………………………. 
 
…………………………………………………………….. 
 
…………………………………………………………….. 
 
 
Je souhaite soutenir les activités du Samusocial Perú. 
 
 
�  J’effectue un don ponctuel et je joins à ce formulaire un chèque ( à l’ordre du Samusocial 
International, 35 avenue Courteline, 75012 Paris) d’un montant de ……….. Euros. 
Spécifiez au dos du chèque « Samusocial Perú » 

 
�  J’effectue un don tous les mois de …….... Euros par virement automatique. Veuillez me faire 
parvenir un RIB du Samusocial International. 
 
 
Je souhaite recevoir un reçu fiscal *  :       �   oui                �   non 
 
 
Fait à ……………… 
 
Date  ………………        Signature ………………………… 
 
 
* Fiscalité :  Les dons effectués aux organismes d'intérêt général visés par l'article 200-1 du Code Général des Impôts 
bénéficient d'une déductibilité fiscale. Pour être un organisme d'intérêt général, un certain nombre de critères doivent être 
remplis, ceux-ci garantissent la fiabilité de l'organisme qui reçoit le don. Ainsi, l'activité ne doit pas être lucrative, la gestion 
doit être désintéressée. 
 
Le Samu Social International remplit ces critères. Ainsi, les particuliers qui font un don au Samu Social International ont 
droit à une réduction d'impôt égale à 75% du montant des versements effectués au cours de l'année d'imposition dans la 
limite de 20% de leur revenu imposable. 
 

Ils soutiennent le Samusocial Perú : 
 

FONDO DE LAS AMÉRICAS   �  MISSION POUR LA COOPÉRATION NON GOUVERNEMENTALE 
(MINISTÈRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES)   �    AMBASSADE DE FRANCE A LIMA    �    
RÉGION ILE-DE-FRANCE    �    PEUGEOT BRAILLARD    �    SAMUSOCIAL INTERNATIONAL   
�   BUREAU DE LA PREMIÈRE DAME DE LA NATION PÉRUVIENNE    �    MINISTÈRE DE LA 
SANTÉ PÉRUVIEN   �    MINISTÉRE DE LA FEMME ET DU DÉVELOPPEMENT SOCIAL   �    
MAIRIE DE ATE   �    Et de généreux particuliers… 

BULLETIN DE DON 


